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# ®j¨ je crois que jõaime les cailloux ! Et par exten-

sion les pierres taillées, empilées, et organisées 

avec soin pour fonder des b©timents ou des ch©teauxé 

Le ch©teau de Montfort situ® ¨ lõaplomb de chez moi a 

toujours été un lieu privilégié depuis mon plus jeune 

©ge. D®cor propice aux r°ves dõenfants, autant quõaux 

contemplations dõadultesé Je lõai vu grandir avec moi 

en passant dõune ruine camoufl®e ¨ un bel ®difice plein 

de promesses. 

En croisant le samedi matin les bonnes âmes qui entre-

tenaient et ressuscitaient petit ¨ petit le lieu, lõenvie de 

participer ¨ la vie de cet endroit mõest venue. 

Aussi, je crois quõil est important de sõinvestir dans son 

environnement. Environnement physique pour sa 

préservation, mais aussi environnement social assuré 

par les associations.   

Pour cela, nous raisonnons ! 

Joann¯s 

/ÙÖÊÏÈÐÕÚɯÙÌÕËÌá-ÝÖÜÚ 

Le 16 juin au moulin , dans le cadre des Journées de 

lõArch®ologie, nous recevrons des scolaires, une classe 

de CE2. Nous leur ferons d®couvrir tout ce quõon 

obtient avec les noix, brou, farine, huile, tourteau, et 

même dégustation de confiture. Il découvriront la 

carpologie, lõanalyse des graines retrouv®es dans les 

fouilles pour conna´tre les cultures et lõalimentation de 

l'®poque. Esp®rons que le temps sera pour nous et quõils 

pourront profiter du jardin pour le piquenique sur 

place. 

Le samedi 24 juin au moulin, nous vous accueillerons 

au moulin pour la désormais classique Journée du 

Patrimoine de Pays et des Moulins. 

https://www.patrimoinedepays -moulins.org/   

Le thème de cette année est vaste : En 2023, Fêtons 

25 ans dõengagement. 

En complément de la traditionnelle visite du moulin et 

du jardin, nous dégusterons du sirop de rose, sirop de 

fleur de sureau et quelques biscuits réalisés avec de 

nombreuses farines courantes mais aussi inconnues ou 

oubli®es.é 

En soirée, dans le cadre de la Fête de la Musique nous 

accueillerons, à partir de 17h30, les danseuses du CID 

qui nous offrirons un moment de grâce sur la pelouse 

du moulin suivi dõun groupe de musiciens amateurs de 

lõEspace Paul Jargot. 

Et en Septembre, mais nous en reparlerons, une confé-

rence suivie le lendemain par les Journées Européennes 

du Patrimoine au château de Montfort . 

mailto:lesraisonneurs@free.fr
https://www.patrimoinedepays-moulins.org/
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Dans le Raisonneur nÁ63 dõavril 2019 nous avons parl® du 

vieux château de Beaumont au Touvet en évoquant cette 

famille très importante du Graisivaudan et du Dauphiné. 

Parmi eux au XVIe vécut ce personnage particulier et énig-

matique François de Beaumont, plus connu par son titre 

et sa « terrible »réputation de Baron des Adrets dont nous 

allons essayer de résumer la vie pour mieux comprendre. 

Gilbert DALET dans son livre Lõ®trange figure du Baron des 

Adrets, le citait aussi comme « lõhomme du courage inutile ». 

Nous découvrons là le caractère du fier chevalier incom-

pris dès le début de sa carrière militaire, qui expliquera 

plus tard son comportement imprévisible. 

Son père Georges de Beaumont possédait la maison forte 

des Adrets appelée dans les titres « castellum des adextris » 

aujourdõhui au lieu-dit Villard Château . 

Cõest l¨ que naqu´t tr¯s certainement aux environs de 1 500 

lõenfant ç baptisé au sang de loup » [1]. Très tôt le jeune 

François recevra une éducation militaire stricte avec pour 

mod¯les lõexemple de ses oncles et parents engag®s dans la 

guerre du Piémont en Italie. 

§ En 1519 il est re­u gentilhomme ordinaire ¨ lõH¹tel du 

roi François Ier. 

§ En 1525 il participe à la défaite de Pavie contre les es-

pagnols où François Ier est fait prisonnier. 

§ En 1527 le jeune Des Adrets fait ses premières armes 

sous les ordres de Charles Alleman [2]. Ensuite ce fut 

très compliqué, fougueux et peu diplomate, malgré ses 

qualit®s dõhomme de guerre, il sera victime de lõingrati-

tude de ses sup®rieurs et ne re­ut pas les honneurs quõil 

attendait. Pourtant le jeune Baron avait trouv® lõocca-

sion de se signaler sous le commandement de son oncle 

Guigues Guiffrey dit le brave chevalier BOUTIERES 

[3] qui accompagnait BAYARD mort à Romagnano le 

30 avril 1524. 

§ En1533 à la mort de son père il prend le titre de Baron 

des Adrets. 

§ En 1543 Boutières nommé lieutenant général en Pié-

mont par François Ier fut remplacé par François de 

Bourbon duc dõEnguien ; ce fut la grande déception 

pour le brave Boutières et son neveu Des Adrets qui 

rentrent alors sur leurs terres. Le jeune François ou-

bliant les armes pour quelques temps se retira au châ-

teau de La Frette du Touvet dont son père avait hérité, 

et où il se maria avec Claude de Gumin de Roma-

nesche le 26 mars 1544. 

§ En 1545 « le brave Boutières » Guigues Guiffrey  meurt 

au château du Touvet. 

§ En 1550 la guerre dõItalie continuait, le Baron dõun 

naturel bouillant et impulsif [4], impatient de com-

battre, repris du service sous les ordres du maréchal de 

Brissac qui le remarqua très vite. Ses supérieurs récupè-

rent les récompenses et on oublie encore une fois les 

mérites de Des Adrets qui toutefois obtient le titre de 

colonel des légions du Dauphiné, de Provence, du 

Lyonnais et dõAuvergne. Mais une succession dõinfor-

tune va encore toucher le baron malchanceux. 

§ En 1558 il est fait prisonnier par les espagnols à Mont-

calve en Montferrat. Le gouverneur de la place qui 

avait battu en retraite nõa pas d®fendu le Baron et celui-

ci doit payer une forte rançon pour se libérer ; ce quõil 

ne lui pardonnera jamais, lõhumiliation est compl¯te. 

Cõest ¨ ce moment que tout va basculer, le Baron ambi-

tieux rongeait son frein ! 

§ En 1559 ̈  la mort dõHenri II, qui avait ®pous® Marie 

de Médicis, les catholiques et les huguenots se dispu-

tent le pouvoir, cõest le d®but des guerres de religion. Le 
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Dauphin® ¨ lõavant garde de la r®forme ®tait partag®. 

Les protestants se cherchaient un chef et comme dans 

un pi¯ge lõintr®pide Baron tomba. Il ralliera la cause 

des huguenots dont il prit la tête du mouvement pour 

sõopposer au duc de Guise gouverneur du Dauphin®. 

§ En 1560 il marche sur Valence son futur quartier géné-

ral à la tête de ses légionnaires « vieilles bandes » du 

Piémont. Partout de nombreuses persécutions et exac-

tions qui se pratiquaient furent mises sur le compte du 

Baron qui avait du mal à contenir ses bandes. 

§ En 1561 Pierre de Theys son voisin dit capitaine LA 

COCHE nommé Gouverneur de Grenoble lutte contre 

les attaques des catholiques. 

§ En 1562 « La Coche » fidèle compagnon et lieutenant 

du Baron prend le fort de La Buissière le 26 mai. Les 

troupes du baron sévissent partout et en particulier en 

Forez et Beaujolais. La réputation sanguinaire du ba-

ron est ¨ son comble lorsquõau ch©teau de Montbrison 

le 16 juillet, il obligea les prisonniers catholiques à sau-

ter du haut dõune tour. Les ®v®nements se pr®cipit¯rent 

partout. On ne peut pas citer ici la suite fulgurante de 

toutes les nombreuses exactions destructrices et san-

glantes dans toutes les villes et villages. « De Lyon en 

Avignon il était partout à la fois semant la terreur par 

sa rapidit® dõintervention è. A Grenoble cõest la confu-

sion compl¯te. Le Baron sõoppose ¨ son ennemi le nou-

veau Gouverneur Maugiron. 

§ De 1562 à 1563 ce fut la guerre totale et sans merci. Le 

10 mai 1562 les huguenots détruisent les tombeaux des 

anciens dauphins, pillent et saccagent toutes les églises, 

ce qui permettra au Baron de payer ses bandes avec le 

butin récolté ; puis celles-ci se dirigent vers la Grande 

Chartreuse qui sera pillée et incendiée en quelques 

heures le 4 juin 1562. 

Pendant ce temps les catholiques sõactivent et sont respon-

sables de nombreux massacres et particulièrement celui 

dõOrange. Fran­ois de Beaumont furieux fonce vers le sud 

de la Dr¹me et cõest de nouveau le d®but de repr®sailles 

sanglantes. Il va aussi défendre Montpellier, toute la ré-

gion est en effervescence. 

Malgré toutes ses victoires le Baron comprend que les hu-

guenots vont perdre la partie et souhaite une trêve pour 

préparer une sortie honorable du conflit car il veut à tout 

prix essayer de « quitter le navire ». Un armistice est signé 

à Grenoble le 26 novembre 1562. 

D®sormais le baron nõa plus la confiance des protestants et 

les catholiques se méfient de lui ! Les états du Dauphiné se 

réunissent à Montélimar, le Baron qui veut maintenir son 

autorité est désavoué. En quittant Montélimar il va mener 

une de ses dernières campagnes militaires chez les protes-

tants, mais il va encore tomber dans le piège de ses anciens 

alli®s huguenots qui lõarr°tent ¨ Romans. Le baron se d®-

fend et le proc¯s nõaura pas lieu. Il rentre aussit¹t sur ses 

terres de La Frette pour ruminer sa haine. Il se rapproche 

alors des chefs catholiques et en particulier de son voisin 

de Laval le Baron de Gordes nouveau gouverneur du Dau-

phiné qui le charge de soumettre les protestants. 

§ La troisi¯me guerre de religion sõaggrave, le Baron est 

rappelé par de Gordes qui le nomme colonel des 

bandes françaises du Dauphiné. Il retrouve ses ardeurs 

guerri¯res et lõami dõhier devient lõennemi dõaujour-

dõhui, il manque plusieurs fois dõ°tre assassin®. La 

chance a tourn®, cõest la d®faite, le Baron transfuge et 

bouc émissaire soupçonné de trahison sera arrêté de 

nouveau par ses anciens lieutenants à Romans et em-

prisonn® ¨ N´mes. Il sera lib®r® gr©ce ¨ lõ®dit de pacifi-

cation dõAmboise le 27 mars 1563. 

§ En 1569 il repart en campagne sous lõappel de Gordes, 

mais cõest encore la défaite ! Le Baron est accusé 

dõavoir mal servi le roi, il est arr°t® ! 

§ La paix du 25 août 1570 permet de le libérer, mais il ne 

peut pas pardonner et veut être réhabilité. Il est défendu 

auprès du roi par son fils La FRETTE , et avec insis-

tance le Baron obtient satisfaction, son honneur est 

sauf. 

Envoyé à nouveau par de Gordes, il repart en campagne 

contre les espagnols en Piémont pour défendre le marqui-

sat de Saluces. A son retour le vieux Baron apprend le 

massacre de la Saint-Barthélémy et la mort de son fils « La 

Frette » au siège de La Rochelle. 

En Dauphiné les conflits se poursuivent. Un autre Fran-

çois « de BONNE » futur duc de Lesdisguières qui fait ses 

premières armes du côté des protestants dans le Trièves est 

repoussé pour une dernière victoire par notre François de 

Beaumont Baron des Adrets qui aurait dit : « Jõai fait les 

huguenots, je veux les défaire ». 

Cette fois il rentre définitivement à Grenoble et à La Frette 

pour y passer paisiblement ses derniers jours après une vie 

tumultueuse durant cette période mouvementée et san-

glante des guerres de religion. Il mourut en 1587 dans 

lõindiff®rence g®n®rale. 

[1] On a souvent pensé et écrit que François de Beaumont 

®tait n® ¨ La Frette. Mais plus tard on a compris quõil ®tait 

plutôt né aux Adrets. 

- La Vallée aux Cent Châteaux de René Louis Lachat : 

« Baron des Adrets, baptême au sang de loup ». 

- Le Baron des Adrets, souvenirs et vestiges en Grésivaudan de 

Daniel Roussin préfacé par Gilbert Dallet. 

(Suite page 4) 
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[2] Charles II Alleman seigneur de Séchilienne et Laval 

cousin de Bayard. 

A Laval le vieux château des Alleman est devenu le ma-

noir de GORDES par le mariage de Bertrand Rimbaud de 

Simiane Baron de Gordes avec Guigonne Alleman en 

1551. 

[3] Les Guiffrey venaient dõItalie et sõ®tablirent en 1324 ¨ 

la maison forte de Boutières par le seigneur Chabert de 

Morêtel. Guigues Guiffrey dit "BOUTIERES" né en 1492 

sõengagea aupr¯s de Bayard en 1509. Il se distingua ¨ 

toutes les célèbres batailles des guerres d'Italie.  

[4] En 1546 en pleine nuit François de Beaumont enlève sa 

sîur Claude de lõabbaye des Ayes ¨ Crolles. Lõabbesse 

porte plainte et traduit le baron devant le tribunal de Gre-

noble. Le baron devra verser une forte amende et une in-

demnit® ¨ lõabbesse. 

La réputation du Baron marquera aussi les descendants de 

la famille de Beaumont Des Adrets et aura fait couler 

beaucoup dõencre ! 

[5] En 1788 un jeune chevalier de Malte (ordre des cheva-

liers de St-Jean de Jérusalem) Pierre-Alphonse des Adrets 

dõun caract¯re peu commode et impulsif comme son an-

cêtre se manifeste par sa turbulence et son insoumission. Il 

entra´ne ses compagnons en sõopposant au Grand Ma´tre 

de lõordre Emmanuel de Rohan. Le jeune trublion Des 

Adrets sera finalement renvoy® de lõordre et rentrera en 

France à la veille de la révolution le 12 juillet 1789. 

- Ces Messieurs de la Religion de Claude Petiet aux éditions 

France-empire. 

/ÌÛÐÛɯÙÌÛÖÜÙɯÚÜÙɯÓɀ ÚÚÌÔÉÓõÌɯ&õÕõÙÈÓÌ 

qui sõest tenue le 27 janvier en salle M®li-mélo de 

Crolles, en pr®sence dõune bonne vingtaine de per-

sonnes que nous remercions dõ°tre venues. 

En bilan 2022 concernant nos activités :  

§ Au château, nous avons principalement poursuivi la 

reconstruction du mur ouest de la aula qui a bien 

avancé. 

§ Au moulin, côté huilerie, les presses hydrauliques 

ont été nettoyées et mises en peinture, et les méca-

nismes de mise en pression et la robinetterie ont été 

remis en ®tat. Lõhuilerie sera bient¹t op®ration-

nelleé C¹t® meunerie, le d®capage et remise en ®tat 

se poursuivent sur les ®l®vateurs et arbres dõentraine-

ment. Une fenêtre a également été posée dans la 

salle du broyeur, avec vue sur la serve ! Côté jardin, 

il est de plus en plus luxuriant. La commune a fait 

les travaux dõ®tanch®it® du mur Nord de la serve et 

lõa cur®e. 

En ce qui concernent les animations, le calendrier était 

bien rempli, avec en particulier deux conférences : 

« Lõhistoire et lõarch®ologie des moulins en Dauphin® » 

par A. Belmont et « La vie de château au XIIIe siècle » 

par W. Muller).  

Nous avons également participé en juin aux Journées 

de lõarch®ologie o½ nous recevions au ch©teau une 

classe de CE2, avec une exposition pr°t®e par lõINRAP 

et divers ateliers animés par Anne-Marie Allée et les 

Raisonneurs ; ainsi quõaux Journ®es du Patrimoine de 

Pays au moulin o½ nous recevions lõassociation lõOutil 

en main. En juillet, nous participions à la fête médié-

vale de Theys. En septembre, ¨ lõoccasion des Journ®es 

du Patrimoine, nous étions au château de Montfort 

avec les Loups de Midgard et avons fait cuire du pain 

dans le four à pain. 

Finalement, pour clore lõann®e, nous faisions notre 

sortie patrimoine en octobre autour du lac de Paladru 

(ND de Milin, château de Pupetières, château de Saint 

Geoire en Valdaine, Grange dimière). 

 

2023 sera de même nature que 2022, des chantiers de 

réhabilitation du château et du moulin, des confé-

rences, des sorties, et des animations et ouvertures des 

sites au publique.  

Pour voir le compte rendu détaillé de notre AG, il est 

accessible sur notre site www.lesraisonneurs.fr dans 

lõespace Adh®rents.  

http://www.lesraisonneursdepierre.fr/
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LõAchill®e millefeuille est une belle plante commune des 

prairies o½ sõ®panouissent tout au long de lõ®t® ses om-

belles de fleurs blanches ou rosées. 

Achillea millefolium pour les botanistes, elle est classée dans 

la famille des Astéracées. On la trouve en Europe, Asie et 

Amérique du Nord. 

Elle tient son nom dõAchille, c®l¯bre h®ros de la mytholo-

gie grecque, qui lõaurait utilis® pour soigner les plaies de 

ses compagnons durant la guerre de Troie. Millefeuille est 

une allusion à la finesse des découpes de ses feuilles. 

Ses propriétés cicatrisantes, astringentes et vulnéraires, 

ainsi que les milliers dõann®es au service de lõhomme (on 

en a trouv® des traces dans des s®pultures de lõhomme de 

Néandertal) lui ont valu de nombreux petits noms : Herbe 

aux charpentiers, Herbe aux menuisiers, Herbe de saint 

Joseph (patron des charpentiers), Herbe de saint Jean, 

Herbe aux militaires, Herbe du soldat, Herbe aux cou-

puresé 

Cõest lõune des plantes les plus polyvalentes de la cr®ation, 

et sa composition chimique est hautement complexe. 

LõAchill®e millefeuille est recommand®e contre les saigne-

ments. Elle accélère la cicatrisation des plaies et des ul-

cères. Elle est également apéritive, antiseptique, antispas-

modique, astringente, carminative, digestive, diurétique, 

emménagogue, fébrifuge, hémostatique, tonique. Son 

usage est toutefois contre-indiqué pendant la grossesse et 

lõallaitement. 

En tisane, elle est efficace contre les règles douloureuses, 

les maux dõestomac et les troubles digestifs. 

En compresse, cataplasme ou bain, elle agit contre les irri-

tations cutanées, les plaies et eczémas. 

Mâcher les feuilles fraîches soulage les maux dentaires. 

Les  feu i l l es 

sèches réduites 

e n  p o u d r e , 

étaient autrefois 

utilisées médica-

lement comme 

poudre à priser. 

En cuisine, du 

fait de sa saveur 

amère, cam-

phrée, elle est 

plutôt utilisée 

comme condiment dans les salades, les omelettes, le fro-

mage. Dans le nord-est de lõEurope elle ®tait autrefois uti-

lisée dans la fabrication de la bière à la place du houblon. 

Elle a également des propriétés tinctoriales permettant de 

colorer les tissus  en jaune. 

Au jardin, lõAchill®e millefeuille repousse les insectes nui-

sibles et attire les pollinisateurs. Le macérât de fleurs faci-

lite le compostage et renforce les préparations antifon-

giques. 

Plante vivace rustique, stolonifère, de 60 centimètres de 

haut, elle pousse sous la plupart des climats, en sol riche 

jusquõ¨ 2500 m¯tres dõaltitude. Elle appr®cie la chaleur et 

la lumière et supporte la sécheresse. Ses fleurs blanches ou 

roses en corymbes au sommet dõune tige dure et dress®e 

sõ®panouissent de mai ¨ octobre. Les feuilles sont finement 

divisées. On peut la multiplier à partir des graines ou par 

division des touffes. 

Attention  : le suc de lõachill®e millefeuille peut provoquer 

une irritation de la peau chez certaines personnes, en parti-

culier en cas dõexposition au soleil. 

�h�� Préchauffer le four à 180° (Th.6). 

�h�� M®langer les ingr®dients dans lõordre dõ®num®ra-

tion. 

�h�� Verser la préparation dans un moule à cake beurré. 

�h�� Cuire environ 45 minutes 

�h�� V®rifier la cuisson en piquant la p©te avec un couteau. Sõil ne ressort pas sec, 
remettre à cuire quelques minutes. 
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"ÈÒÌɯãɯÓɀÈÊÏÐÓÓõÌɯÔÐÓÓÌÍÌÜÐÓÓÌ 

�,�Q�J�U�p�G�L�H�Q�W�V���S�R�X�U�������S�H�U�V�R�Q�Q�H�V 

150 g de farine de riz 

1 sachet de levure 

3 îufs 

1 yaourt de brebis (ou autre) 

4 cuill¯res ¨ soupe dõhuile dõolive 

 2 carottes râpées 

150 g de chèvre frais 

70 g de tomme de brebis 

7 fleurs dõachill®e millefeuille 

4 pincées de sel, 2 pincées de poivre 


